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Quatre francs par an 

ÉTRANGEB, le port en sus 

LA SEMAINE 

Suivant une dépêche de Rome-, le Pape 

ierail en danger d'être atteint de cécité 

complète ; sa vue baisse continuellement 

el l'air humide du Vatican ne fait qu'ac-

célérer les progrès du mal. Les médecins 

lui ont conseillé de s'abstenir de toute 

lecture. 

Le gros événement de la semaine est la 

rupture des négociations entre la Russie 

et le Japon. 

Les Japonnais ont commencé les hosti 

lités en Extrême Orient en torpillant les 

vaisseaux de la flotte russe,ils ont ensuite 

ouvert le feu sur Porl-Alrhur. L'esca-

dre russe s'est formée immédiatement en 

ligne de combat; selon les dépêches, deux 

navires auraient subis de graves avaries. 

M. Genoux- Proche, radical, a été 

élu dimanche sénateur de la Haute-Saô-

ne, contre M. Colle progressiste. 

Un immense incendie a éclaté lundi 

matin à Baitimorre. Une partie de la 

ville est détruite. On estime à l'heure ac-

tuelle les perles à un milliard de francs. 

Il n'est que trop vrai que la "Vienne. 

a disparu corps el bien dans le golfe de 

Gascogne. Tous les jours on découvre 

des épates de ce malheureux navire. 

La Chambre a fini mardi la discussion 

de la loi sur les justices de paix el a volé 

l'ensemble du projet, 

Le général Davoust, duc d'Auerstadt 

ancien gouverneur de Lyon et comman-

dant du 14
e
corps d'armée est mort mardi 

soir à Paris. 

L'Amante 

Mystérieuse 
PAR 

fa>iii»> Blawrec.y 

CHAPITRE I. 

STELLA 

Cette histoire d'amour est étrange et mysté-

rieuse. Il y a un an, parmi les lettres d'amis 

d'amantes que je reçois quotidiennement, mes 

yeux s'arrêtèrent sur une enveloppe satinée 

dont le parfum révélait une femme, et dont 

l'écriture m'est inconnue. 

Un cachet de cire blanche la scellait, for-

mant une étoile. Comme exergue ce nom : 

« Stella ». 

Intrigué, j'ouvris et voici ce que je lus : 

— « Vous cherchez l'amour et vous ne le 

trouvez pas, 

« Jeune, riche, noble, beau, vous êtes trom-
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LE CONFLIT RUS50 JAPONAIS 

Depuis dimanche 7 février 

courant, les relations diploma-

tiques sont officiellement rom-

pues entre la Russie et le Japon. 

Cette dernière puissance n'a mê-

me pas attendue l'arrivée de la 

réponse de la Russie pour rap • 

peler son ambassadeur à Saint-

Pétersbourg. 

Cette rupture des relations of-

fiicielles n'est pas encore la gue-

rre, mais c'en est la préface et il 

est fort à craindre qu'à l'heure 

où paraîtront ces lignes, le ca-

non n'ait déjà fait entendre sa 

voix brutale. Il paraît de toute 

évidence que le Japon veut la 

guerre, et ce ne serait peut-être 

pas aller contre la vérité que de 

dire qu'il est encouragé, pous-

sé en dessous par quelques puis-

sances européennes et plus spé-

cialement, si ce n'est unique-

ment, par l'Angleterre. 

Tous nos vœux, en ces cir-

constances, doivent être pour le 

succès final de la Russie, notre 

amie, notre allié, qui a donné 

des preuves de son désir de 

maintenir la paix, et dont le 

gouvernement a montré une vé-

ritable longanimité. 

Cette guerre, quasi-certaine, 

va créer en Europe, et dans le 

monde entier, une sitution plei-

ne de dangeureuses éventuali-

tés, et il est à redouter que le 

conflit ne reste pas circonscrit 

entre le Japon et la Russie, L'on 

sait qu'il existe, entre la France 

et l'Empire du tsar, un traité 

d'alliance; mais, chez nous prin-

cipalement l'on en ignore les 

pé comme ce dernier des hommes et, malgré 

de nombreuses liaisons, vous ignorez encore 

— l'Amante. 

Cependant, votre esprit rêveur la cherche, 

votre cœur tendre le réclame, Aux heures de 

songe, vous la voyez passez très belle, très 

douce, voluptueuse el aimante. Elle vous frôle . 

de son être impalpable et votre corps tressaille 

comme sous d'invisibles caresses. 

€ Je suis la réalité du Rûve ; je suis le fan-

tôme de l'Aimée : je suis l'Amante. 

« De ce jour, je pénètre dans votre vie, je 

prends place dans votre cœur. 

« Maurice, pensez à Stella qui toujours pen-

se à vous » , 

Celte lettre m'intrigua, mais je soupçonnai 

fort Paquerila, alors ma maîtresse, d'Être 

l'auteur de cette fumisterie et j'enfermerai la 

mystérieuse missive dans le tiroir de mon bu-

reau, n' y accordant pas plus d'attention. 

Ma vie continua volage. 

Après Paquerita vint Rose Lifas et je n'ac-

cordai pas plus d'amour à celle-ci qu'à celle-

là. 

C'était une distraction, un moyen de con-

tenter ma vanité en affichant, à la promenade 

principales conditions. Un trai-

té d'alliance existe également 

entre l'Angleterre et le Japon, et 

la nature des engagements mili-

taires qu'il implique sont igno-

rés du public. L'on soupçonne 

cependant que ni la France, en 

faveur de la Russie, ni l'Angle-

terre pour le Japon, n'auront à 

intervenir si la lutte reste cir-

conscrite entre les deux belligé-

rants. 

Il existe un autre facteur : les 

Etats-Unis d'Amérique qui mal-

gré la fameuse doctrine de Mon-

roë, laissent percer le désir d'in-

tervenir dans les affaires mon-

diales où, du reste, la grande 

République a de réels intérêts. 

Donc, cette guerre delà Rus-

sie contre le Japon ouvre la por-

te aux plus dangereuses éven-

tualités ; car, soit que nos enga-

gements avec la Russie ou ceux 

de l'Angleterre avec le Japon 

forcent l'une des deux puissan-

ces à interveni'r, c'est la guerre 

entre elles. 

Ce qui rend ces perspectives 

plus effrayantesde noire voisine 

d'Outre-Manche. L'Angleterre a 

toujours profité de la division 

des autres nations pour établir 

sa suprématiecommerciale. El-

le sent cette suprématie mena-

cée de tous côtés : par l'Allema-

gne, par les Etats-Unis, et aussi 

par la Russie, dont la grande 

puissance militaire n'est que le 

prélude d'un immense dévelop-

pement agricole, commercial et 

industriel. Une guerre, même 

victorieuse, ne peut qu'affaiblir 

la Russie, gêner sa réorganisa-

tion financière, arrêter l'exten-

au théâtre, les femmes les plus courtisées de 

Paris . mais le cœur, dans toutes ces intri-

gues, demeura étranger. 

Au premier jour de l'année suivante, par-

mi la multitude des lettres, je découvris le 

blanc message. 

Je l'ouvris. Il contenait une épingle de cra-

vate dont les diamants formaient une étoile, 

l'étoile ds Stella. Autour, une boucle de che-

veux noirs était enroulée. 

« Que l'étoile vous redise sans cesse que, 

près de vous, une âme de femme palpite, 

qu'elle vit de votre vie, que vos joies et vos 

peines seront siennes. Patience et courage, 

Gardez votre cœur pour celte airunte mysté-

rieuse qui vous aime et que vous adorerez. » 

Le sourire aux lèvres, je déposé le message 

auprès du précédent. 

Mais depuis, bien souvent, le souvenir de 

Stella se présenta à mon esprit et occupa mes" 

rêves. 

Il y a un mois, je reçus ces quelques mots : 

« Stella ne vous oublie pas. Elle va se mê-

ler à votre vie. D'ici peu vous verrez son vi-

sage, et vous sentirez près de vous palpiter son 

cœur, M 

ANNONCES 
Judiciaires (la ligne) 0.20 

Commerciales (la ligne) 0.15 

Réclames (la ligne) 0,30 

Pour /.es grandes annonces et ILS an-

nonces répétées ont traite de gré â gré 

tion des voies ferrées qu'elle di-

rige vers ses frontières d'Extrê-

me-Orient, de la Perse, des In-

des. Depuis bientôt deux ans, 

l'Ang elerre nous endort avec 

des politesses, des pouparlers 

d^arbitrage, d'entente cordiale, 

etc,, etc., et elle se prépare à 

toutes les éventualités. 

Pendant ce temps chez nous 

nos bons socialistes de gouver-

nement, et notre gouvernement 

de socialistes ne songe qu'à dé-

sorganiser nos forces défensives 

qu'à diviser le pays, qui aurait 

besoin d'union pour défendre 

son existence. 

E. B, 

ta 

Un journaliste d'outre-Rhin vient 

de se livrer à une étude tout à fait 

spéciale qu'on pourrait intituler : « La 

psychologie de l'annonce ». 

Il résulte de son travail, que, pour 

avoir quelque effet, une annonce doit 

paraître au moins dix fois à peu près 

à la même place. 

A la première annonce, le lecteur ne 

la voit pas ; à la deuxième, il la voit 

mais ne la lit pas ; à la troisième il la, 

lit; à la quatrième, il s'informe du 

pi'ix de l'article recommandé ; à la cin-

quième, il note l'adresse ; à la sixiè-

me, il en parle à sa femme ; à la sep-

tième, il se promet d'acheter ; à la 

huitième, il achète; à la neuvième, il 

en parle à ses amis ; à la dixième, les 

amis en parle à leur femme. 

Alors la multiplication survenant, 

vous jugez de l'effet ! 

Avis aux gardes 

et aux chasseurs. 

LeSt-Hubert Club de France (S. U.C. F,) la 

jeune et puissanle Société qui a tant fait pour 

eux, met au concours les meilleurs moyens 

Depnis, j'ai beaucoup pensé à Stella. Aussi 

tu comprendra mon trouble quand, ce soir, 

j'ai aperçu ma mystérieuse amante. 

Raoul eut un sourire railleur ; 

— Quelque femme en quête d'un riche ado-

rateur. Ne te berce pas de chimères, mon pau-

vre ami, Stella ne vaut sans doute ni plus ni 

moins que les autres. Elle est belle. Soit son 

amant, mais celte fois encore garde ton cœur. 

Maurice secoua la tête. 

— Ca que tu viens de me dire, je l'ai pensé 

souvent, mais depuis que je l'ai vue; je ne 

puis le croire. J'aime cette femme comme ja-

mais je n'ai aimée. 

— Mais lu ne la connais pas ? 

— Non ; mais je sais qu'elle est bonne, 

qu'elle est pure. 

— tu me permettra d'en douter. Une jeune 

fille n'agirait pas ainsi. 

Je me suis dis souvent, et malgré la sagesse 

de ce jugement, quelque chose proteste en moi 

Ton désir de trouver enfin l'amour, vrai, Car 

au fond, mon pauvre ami, malgré le scepti-

cisme que tu affiches, tu n'es qu'un rêveur et 

un sentimental. 

Louis Maurecy 
(A Suivre) 

© VILLE DE SISTERON



de détruire leurs grands ennemis les renards. 

Le programme comprend deux concours 

distincts : l'un pour les meilleurs procédés de 

piégeage ; l'autre pour les meilleurs moyens 

de destruction sans emploi de piège (deterra-

ge, enfumage, procédés rhimiques, etc.) 

Ces concours sont ouverts jusqu'au l r juin 

1904. 

Chasseurs et gardes particuliers, champêtres 

ou forestiers sont conviés à y prendre part. 

M. le ministre de l'Agriculture y offre deux 

médailles d'or et deux médailles de vermeil ; 

des primes de 100 francs et de 50 francs et 

plusieurs médailles d'argent sont offertes par 

le S. H. C F. 

Demander le programme contenant les con-

ditions des concours et tous autres renseigne-

ments, au secrétariat du Saint-Hubert Club 

de France, 7, rue d'Athènes Paris. 

Chronique Locale 
ET RÉGIONALE 

SISTERON 

Conseil municipal. — Sa-

medi, le conseil municipal s'est réuni 

sous la présidence de M. Pallet pre-

mier adjoint, remplaçant M. le Maire. 

Le conseil a adopté l'arrêté sanitaire ; 

donné son avis sur les dispenses ; ap-

prouvé deux délibérations de l'hospice ; 

voté la construction d'un mur de sou-

tènement pour les Aires-Saint-Jaume 

et fixé l'adjudication restreinte au sa-

medi 13 du courant à deux heures du 

soir. Il a été voté ensuite des secours 

pour réservistes et territoriaux, donné 

un avis favorable à la demande Bonnet 

relative à une canalisation d'eau, voté 

la construction d'une troisième fontai-

ne, supplémentaire d'eau potable, rue 

du Rieif, décidé le t ransfert de la fon-

taine de la place Sainte-Claire à la 

place de la Pousterle et la construction 

d'un lavoir sur la dite place. Quelques 

affaire sans importances sont ensuite 

réglées. 

Carnaval. — Une fois de plus, 

le carnaval est revenu, plutôt calme 

que bruyant, plutôt triste que joyeux. 

Les vieilles coutumes s'en vont et 

chaque année un notable . déchet se 

produit sur les années précédentes_ 

L'origine du carnaval remonte aux 

saturnales romaines, mais n'a fait son 

apparition dans notre pays qu'au mo-

yen-âge, il a passé par diverses pha-

ses et est depuis lors, d'année en an-

née, devenu un peu moins gai et 

voilà quelques temps même qu'il est 

presque triste, tristes comme le sont 

malgré eux, les vieilles gens qui veu-

lent recommencer L s folies de leur 

jeunesse. 

Il y a quelques années à peine, les 

bals masqués étaient nombreux et 

brillants ; le jeudi gras était le pré-

texte de gaies parties de cabanon. Au-

jourd'hui les jours gras passent 

inaperçus et le carnaval qui avait fait 

la joie de nos pères, se meurt sous 

l'indifférence de nos fils. 

Le temps qu'il fait — Semaine 

avec ciel nuageux et pluie alternant 

avec de rares et courtes éclaircies de 

soleil. C'est d'un triste à faire frémir ; 

l'ennui sue par tous les pores et Sis-

teron, autrefois la ville gaie par excel-

lence, en temps de ctirnaval surtout, 

a l'air d'avoir absorbé tout l'opium de 

Smyrne. Aucun entrain dans les cafés 

où des clients clair semés ont l'air de 

s'amuser comme des carpes dans un 

grenier. Espérons que l'approche des 

élections municipales opérera un sa-

lutaire réveil dans notre ville endor-

mie. 

Bals masqués. — Ce soir au Ca-

sino et à la salle Chabal auront lieu les 

deuxièmes bals masqués de la saison.' 

Il est à souhaiter qu'ils aient plus 

d'entrain que ceux de jeudi gras ou 

danseurs ét danseuses étaient clairse-

més dans nosdeuxtemples de la danse. 

Foire. — Lundi tenue de la foi-

re du lundi-gras. Elle était jadis 

égayée par des farandoles organisées 

par les danseurs des divers bals qui 

avaient eu lieu pendant la nuit. Des 

masques assez nombreux, sinon bril-

lants, ajoutaient au pittoresque de 

ces réjouissances qui sont allés rejoin-

dre les vieilles lunes. 

Nécrologie. — Nous apprenons 

avec peine la mort de M. Louis Latil, 

ancien maire de Sisteron, receveur-

buraliste à Lyon, depuis quelques an-

nées ; il y est mort mercredi matin au 

milieu des siens. 

Républicain de la première heure, 

il fut conseiller municipal, puis ad- . 

joint, maire et conseiller général dè 

Sisteron pendant de longues années ; 

par ses manières affables, il s'était fait 

de nombreux et sympathiques parti-

sans. 

Ses obsèques civiles auront lieu au-

jourd'hui samedi à 10 heures. 

•♦S 

Monument Théophile Rous-

sel. — Un comité s'est constitué sous 

la présidence de -M. Faillères, prési-

dent du Sénat, eu vue d'ériger dans la 

capitale, un monument à Théophile 

Roussel, le grand philantrope que la 

France vient de perdre. 

Ses disciples et amis de toutes les 

nuances de l'opinion publique, ont 

pensé que tous ceux qui ont participé 

à l'admirable mouvement de solidarité 

sociale dont a été témoin la fin du xix° 

siècle, auront à cœur de s'associer à 

cette œuvre de patriotique gratitude 

envers l'homme de bien qui fut l'objet 

de la vénération universelle. Aussi, ce 

comité fait appel à. tous les amis de 

l'enfance, à tous ceux dont le cœur 

n lest point indifférent aux questions 

de solidarité et d'assistance et leur de-

mande de contribuer au succès de la 

manifestation projetée. 

Une liste de souscription est actuel-

lement ouverte dans les Basses-Alpes 

au bureau de M. l'inspecteur du service 

des enfants assistés à la Préfecture. 

Les souscriptions peuvent être di-

rectement à M. le docteur Bourillon. 

ancien député à St Maurice, (Seine) 

secrétaire général du comité. 

Avis. — La maison Chaurand, 

machine à coudre, à Digne, ^ l'hon-

neur d'informer sa clientèle, qu'elle ne 

reconait nullement pour représentant 

un individu âgé de 20 à 25 ans, grand, 

blond, beau parleur, se faisant appeler 

E.., C, et se disant originaire de. 

l'Isère. 

Elle prévient en outre le public d'a-

voir à se méfier des agissements de 

ces personnages, et par cet avis décline 

toute responsabilité sur ce qui pour-

rait arriver aux personnes trop crédu-

les. 

se méfier des 

contrefaçons 

du 

ETAT-CIVIL 

5 au 13 février 19'04 

NAISSANCE 

MARIAGE 

Néant. 
DÉCÈS 

Castagnier Suzanne, o9 ans. 

Gabert Eloi, 64 ans. 

P.L.M. — Voyages circulaires à iti-

néraires fixes sur le réseau P.L.M. — 
La Compagnie délivre, toute l'année, 
dans les prinpales gares situées sur 
les itinéraires des billets circulaires à 
itinéraires fixes, extrêmement variés, 
permettant de visiter, en l r8 ou 2e 

classe, à des prix très réduits, les con-
trées les plus intéressantes de la Fran-
ce, ainsi que l'Algérie, la Tunisie, l'I-

talie et l'Espagne, 

Les renseignements les plus complets 
sont renfermés dans le Livret-Guide-
Horaire édité par la C« 6 P.L.M,, et 
vendu 0 fr.50 dans les gares, bureaux 
de ville et bibliothèques des gares, et 
envoyé contre Ofr. 85. adressés en tim-
bres-po tes au Service Central de l'Ex-
ploitation P.L.M. (Publicité), 20, 
boulevard Diderot, Paris. 

Pn^ïTIfilV ASSU RÉE. Repré-
1 UM 1 IUll sentants sérieux de-

mandés partout par importante mai-

son; Huiles, savons et cafés. Eortes 

commissions, conditions exception-

nelles. Ecrire à M. A. Aubert à Pélis-

sanne près Aix-Provence. 

VINS DU GARD 

de PROPRIETAIRE 
ROUGE naturel, la pièce de 220 litres, fût per 

du 60 lr. ; BLANC sec la pièce da 220 litres-

fût perdu 70 lr. 

Kendus gare acheteur congé et port payés 

(Échantillons 0.60e. ; paiement : 90 jours net, 

30 jours.2o/o escompte contre remboursement 

3o/o. Adresser les commandes à M. le Régis-

seur du Domaine du Poniil, près A ubais 

( Gard ). 

Etude de M6 Ch. BONTOUX 

Avocat-Avoué 

Sisteron (Basses-Alpes) 

/ENTE 
Par Expropriation 

Il sera procédé le mercredi 
neuf mars mil-neuf-cent-quatre à 
deux heures du soir à l'audience des 
criées du tribunal civil de Sisteron, 
au Palais de Justice, à la Vente aux 
Enchères publiques des immeubles 
ci-après désignés, situés sur le terri-

toire de la commune de Sisteron. 

PREMIER LOT 

Une TERRE labourable et vague 
y aliénant, sise au quartier de Sarra-
bosc, confrontant au nord Truchet et 
au couchant le vallon, d'une superficie 
d'environ 12 ares 88 centiares ; por-
tée au plan cadastral sous les Nos 907 
908 et 909 section B. 

Mise à prix : Vingt francs, 
ci 20 francs. 

DEUXIEME LOT 

Une TERRE labourable au quar-
tier de Tilette, confrontant au cou-
chant Reymond Paul, au nord Rogon 
et au midi Silvestre ; portée au plan 
cadastral sous les Nos 1955 de la sec-
tion B. d'une contenance approxima-
tive de 23 ares. 

Mise à prix : Q,uinze francs . 
ci 15 francs. 

TROISIÈME LOT 

Une TERRE labourable au quar-
tier de Tilette, confrontant au midi 
Lieutiér, au couchant Latil, au nord 
Bardonnenche, d'une contenance ap-
proximative de 47 ares 70 centiares, 
portée au plan cadastral sous le No 

943 de la section B. 

Mise à prix : vingt francs 
ci 20 francs. 

'QUATRIÈME LOT 

Une TERRE labourable complan-
tée en amandiers, siss au quartier du 
Clos, d'une superficie moyenne de 19 
ares, confrontant au nord Richaud, au 
couchant Lieutier, au levant Maurel. 

Mise à prix : Dix francs 

ci 10 francs. 

CINQUIÈME LOT 

Une TERRE labourable au quar-
tier des .Omettes ou Eygatières, d'une 
superficie approximative de 7 ares 30 
centiares, confrontant au couchant 
Roman, au levant Maurel, au midi val-
lon et au nord chemin, la dite terre 
est complantée en oliviers. 

Mise à prix : Dix francs 
ci 10 francs. 

SIXIEME LOT 

Une parcelle de terre, com-
plantée en oliviers, avec vague et ose-
seraie y attenant, d'une superficie ap-
roximative de (> ares, laquelle est située 
au plan d'Estines, confrontant au mi-
di Maurel, au levant chemin, au cou-
chant la Durance. 

Mise à prix : Dix francs 
ci 10 francs. 

SEPTIÈME LOT 

Une parcelle déterre, au quar-
tier du plan d'Estines, complantée en 
oliviers, vague et oseraie y attenant, 
d'une superficie approximative de 6 
ares, confinant au midi Maurel, au 
levant chemin et au couchant la Du-

rance. 

Mise à prix : Gluinze francs, 
ci 15 francs. 

HUITIÈME LOT 

Une terre labourable, sise au 
quartier da la Collette, territoire delà 

commune d' Entrepierres, confrontant 
au midi Pellegrin, au levant chemin, 
au couchant Paul Raymond et au nord 
Gaudin Pierre, d'une superficie appro-
ximative de 40 ares. 

Mise à prix : Cent francs 
ci 100 francs. 

NEUVIÈME LOT 

Partie de maison au Faubourg 
de laBeaume composée de cuisine te-
nant lieu de chambre à coucher avec 
galetas ou grenier à foin au dessus, 
la partie de dessous appartient à M. 
Galissian. Elle confronte du nord Ta-
misier, du couchant la rue, du midi 
veuve Lieutier, et au levant ruelle, 
No 108 p. de la section C. 

Mise à prix : Cent francs 
ci 100 francs 

DIXIÈME LOT 

Petite ÉCURIE au foubourg de 

la Beaume. confrontant du nord Lieu-
tier Etienne, du couchant ruelle, et du 

midi Jaume. 
Mise à prix : Dix francs 

ci 10 francs. 

ONZIÈME LOT ' 

Vague au quartier de la Beaume, 
d'une contenance d'environ 34 centia-
res No 81 p. de la section C. 

Mise à prix : Cinq francs 
ci • 5 francs. 

DOUZIÈME LOT 

TERRE labourable au quartier 
de Montury, confrontant du couchant 
Imbert, du midi et levant Amieux Na-
paléon, d'une contenance d'environ 
2 ares 20 centiares, No 344 de la sec-

tion C. 

Mise à prix : Dix francs 
ci ÎO francs. 

TREIZIÈME LOT 

BOIS taillis au quartier de Mon-
tury, d'une contenance d'environ 1 
hectare 78 ares 16 centiares, confron-
tant au midi et au couchant, terrain 
communal, Nos' 257p. et 258p. delà 

section C. 

Mise à prix : Dix francs 
ci.- ÎO francs. 

Ces immeubles ont été saisis réel-
lement à la requête de Monsieur Al-
bert Louis distillateur, demeurant et 
domicilié à Manosque, ayant pour 
avoué M" Charles BONTOUX. 

CONTRE : 

le sieur Martel Firmin, cafetier, de-
meurant et domicilié à Sisteron. 

Suivant procès-verbal de Chauvin, 
huissier à Sisteron, en date du . vingt-
huit novembre mil-neuf-cent-trois, en-
registré et transcrit au bureau des 
hypothèques de Sisteron le déux dé-
cembre mil-neuf-cent-trois, volume 45 

Nos 22 et 23. 

Il est déclaré que tous ceux du chef 
desquels il pourrait être pris inscrip-
ption sur les dits immeubles pour rai-
son d'hypothèque légale, devront re-
quérir les inscriptions avant la trans-
cription du jugement d'adjudication 
sous peine de forclusion. 

Pour tous renseignements s'adres-
ser à M 0 Charles BONTOUX, avoué 
à Sisteron, poursuivant la vente. 

G. BEINET. 

Enregistré à Sisteron le 10 Février 1904, 

f° 64, cso 7. Reçu 1 fr. 88, décimes compris. 

GIMEL. 

Etude de Me L. BEQUART 
Notaire à Sisteron 

Successeur de M' BASSAC 

Adjudication 
VOLONTAIRE 

Le Dimanche 14 février mil-

neuf-cent-quatre à 2 heures après-

midi en l'étude et par le ministère de 

M* Béquart, notaire à Sisteron, il 

sera procédé à la' 

Vente aux Enchères Publiques 
de l'immeuble ci-après désigné et ap-

partenant à Monsieur Blanc Louis-

Lazare, propriétaire à Sisteron. 

COMMUNE DE SISTERON 

Une PROPRIÉTÉ en nature de 

labour avec bastidbn, au quartier des 

Oulettes, confrontant dans son en-

semble : au levant, Mile Denis, au 

midi, Damnas, au couchant, Silvy 

Louis, au nord, de Laplane, relevée 

au cadastre de la commune sous les-

© VILLE DE SISTERON



numéros 1437 à 1442 de la section F. 

pour une contenance de 2 hectares 67 

ares 58 centiares. 

Mise à priXj: Cinq |cents francs. 

ci 500 francs 

Jouissance immédiate 

Pour tous renseignements, s'adres-

ser à M° Béquart, notaire, rédac-

teur du cahier des charges. 

Pour extrait : 

L. BEQUART. 

Etude de M" BÉQUART 

Notaire 

à Sisteron (Basses-Alpes) 

(Successeur de M 6 BASSAO.) 

ADJUDÎÛiTIO* 

Volontaire 

Ledimanche 21 Février 1904à 

deux heures après midi en l'étude et 

par le ministère de M° Béquart no-

taire à Sisteron il sera procédé à la 

Vente anx Enchères Publiques 
des immeubles ci-après désignés appar-

tenant à Madame Veuve Bergès. 

VILLE DE SISTERON 

ARTICLE PREMIER 

Quartier des Plantiers 

J" OLI J" .A. RDI ZLNT 

entièrement, clos de grilles avec chalet 

pouvant servir de maison d'habitation, 

ombrages, prairies, vignes, arbres 

fruitiers, confrontant au levant et au 

midi Ravoux, au couchant Madame 

Bonnet née Vias, séparée par chemin, 

au nord Queyrel ; relevé au cadastre de 

la commune sous lesN05 208, 209, 201p. 

' de la section D pour une contenance, 

de 31 ares 65 centiares. 

Mise à prix : Mille francs. 

ci. . 1000 fr. 

ARTICLE DEUXIÈME 

Quartier des Combes 

Propriété en nature de labour 

complantée d'amandiers d'une conte-

nance d'environ 24 ares, confrontant 

dans son ensemble au levant Jules 

Thélène, au midi Delaups, au cou-

chant Vve Richaud, au nord chemin 

de quartier. 

Mise à prix : Dix francs 

ci. . . . . . 10 fr. 

Jouissance immédiate 

Pour tous renseignements s'adres-

ser M" BÉQUART rédacteur du ca-

hier des charges. 
Pour extrait : 

L. BÉQUART 

BDLLËTI^NÂNCW 
Bien que les nouvelles restent défavorables, 

le calme semble réapparaître et, dans quel-

ques compartiments, on signale de notables 

améliorations de cours. 

La Rente française se raffermit à 96.20. La 

Caisse acbète 23,000 fr. de rente, 

Parmi les Fonds étrangers le Turc 4 0[0 se 

relèvent à 81.50 L'Extérieure est tiraillée de 

82.78 à 83.20. 

Le fléchissement des Fonds Russes s'accen-

tue. Les deux 3 0|0 1891 et 1896 perdent tout 

d'abord 7u centimes à 72 fr., et le 1901 un 

peu plus de deux points à 90.60. Parla suite, 

qnelques demandes provoquent le relèvement 

des cours. 

La baisse des Sociétés de Crédit ne s'est 

pas continuée. Nous retrouvons la Société Gé-

nérale à 622, 

Les-Chemins français sont résistants. Leurs 

obligations, principalement celles du type 21|2 

OiO, sont couramment demandées. 

Les valeurs de traction sont bien tenues. 

Le Rio est en reprise à 1,190. 

Les Mines d'or sont mieux défendues, 

GUERISON DES HERNIES 

« La Fin Tireur vaudois », une 

superbe gravure inédite, tirée en deux 

tons sur beau papier, pouvant être dé-

tachée et encadrée, est offerte en sup-

plément dans le numéro du 6 février 

1904 de la « Semaine populaire 

Illustrée» (3 e année). 

C'est la reproduction artistique du 

dernier tableau de F. Géo Boussel, 

exposé au salon' de 1903. 

CHOCOLAT MEN 1ER 
MMfummr l— Imitation». 

MfMfiSe DO JUR V *t HORS CONCOURS 

BANDAGES SANS RESSORTS , bimlEi i.f.J.fr 

Nouveaux Bandages Electro-Médicaux 
Tout le monde connaît les Bandages sans res-

sorts de M. GLASER. spécialiste à lléncoort 

(Hte-Saôiie) qui ont dél.vrè de leurs souffrances 

nombre de hernieux, Hombre de malheureux 

atteints de cette cruelle infirmité qu'on appelle 

la HERNIE. 

Les dispositions très ingénieuse?, combinées 

par M. GLASER lui ont permis d'adopter l'é-

lectricité à ses bandages, ceux-ci restent tou-

jours le BANDAGE sans RESSORT modèle par 

excellence, qui se porte jour et nuit >ans fati-

gue, aucun autre ne pouvant se placer au mè 

me rang, car il a pour devise : Je maintiens 

les hernies les plus volumineuses, je les t r-

rasse et les guéris finalement. 

Nous pouvons I affirmer haut ment, ce banda-

ge sans ressort, avec sou application du l'élec-

tricité est le der ier mol de l'action bienfaisan-

te du bandage, l'électricité contractant les an-

neaux vient resserer leurs fibres et rendre aux 

muscles abdominaux leur tonicité perdue. 

Vo : ci une i épouse à la devise du Bandage de 

M. Glaser. 

a Monsieur Glaser, 

« Je viens vous remercier de m'avoir guéri 

d'une hernie très forte qui me faisait beaucoup 

souffrir. J'avais usé sans- résultat d'autres appa-

reil et malgré mon âge. de 62 ans, c'est votrft 

appareils qui, sans souffrance et sans gêne, a 

amené celte, guérison nour laquelle je viens au-

jourd'hui vous remercier. 

« Je vous autorise dans l 'intérêt des hernieux 

à donner toute publicité à ma lettre. 

M. GIRARD , ancien maire à Laborel 

par Orpierre (Hautes-Alpes) 22 septembre 19)3. 

Sont également guéris, le Rhumatisme, les 

maladies de l'Estomac, les affections du systè-

me nerveux l'Impuissance, ainsi que les mala-

dies spéciales aux femmes par les appareils 

Electro-Médicaux GLASER. Les courants élec-

triques sont dosés et médicalement ordonnés par 

un médecin spécialiste attaché à la maison.Pour 

terminer netre article, nous d'rons simplement 

à-nos lecteurs et lectrices soucieux de leur santé 

d'aller eu t lute contia ice faire une visite à M, 

GL\SER, il sera visible à GAP le 9 Mars, hô-

tel des Mégcciauts : à SiSl'ERON le 10. hôtel 

Vassail ; à DIGNE le 11. hôtel lioyer-Mistre, à 

MANOSâUE le 12," hôtel Pu-cal . à PERTU1S 

le 13. hôlei du Cours , à MARSEILLE les 14 et 

15, hôtel de Provence. 

La brochure sur la hernie et ces maladies est 

envoyée gratis et franco sur demande, écrire à 

M. J. GLASER à Héricourt (Haute-Saône) 

M»« MÉTRAL 

Messer €«aster 
L'estomac, messer Gaster, comme l'appelle 

La Fontaine — est le grand pourvoyeur de 

l'économie. Lorsque, atteint de gastrite.il fonc-

tionne mal ou ne fonctionne plus, le malade 

s'affaisse, dépérit et meurt bientôt, si on en 

vient à son secours. En voici un exemple : 
Abondance (H'" .Savoie). 24 septembre igo3. 

Messieurs :Soutlrant d'une gastrite, celte ter-
rible maladie m'amena à un état de débilité géné-

rale fort inquiétant. 
J'essayai une foule 
de remèdes, dont 
quelques-uns très 
chers, sans aucun 
résultat . Une amie 
bien avisée m'indi-
qua alors l'Emul-
sion Scott. J'en fis 
usage, avec un sou-
lagement immé-
diat : l'appétit re-
vient, mon eslomac, 
si délabré qu'il ne 
supportait plus le 
moindre aliment, 
se mit à digérer 
plus régulièrement 
et sans suulfrance ; 
je recouvrai mes 
forces, un sommeil 
calme me procura 
le repos; je repris 
des couleurs et suis aujourd'hui complètement 
guérie, tout malaise a disparu. Voire Emulsion 
Scott est un merveilleux reconstituant et je re-
grette bien de ne pas l'avoir connue plus tôt. 

M"' MÉTRAL. 

Par son huile de foie de morue de Norvège 

de première qualité et sa glycérine, l'Emulsion 

Scott cst»un aliment de premier ordre: légère 

à l'estomac, elle OUMC l'appétit et facilite la 

digestion des autres siirrif nts ; elle calme les 

douleurs gastriques par le brôme et relève les 

forces nerveuses de i'nprun.eil digestif par son 

phosphore organique t-: rophosphites.La 
gisiroe, ainsi attaquée J. ,.. sa cause et dans 

ses effets cède bientôt, li nutrition reprend 

avec les force?. Messe; Gaster fonctionne de 

nouveau parfaitement. Mais si, au lieu de 

l'Emulsinn Scott, vous vous laissez donner 

une émulston soi-disant similaire, presque 

toujours préparée avec de l'huile de foie de 

morue inférieure, ou .même avec dps huiles 

de poisson, de phoque ou de baleine, non 

seulement vous ne guéririez pas, mais vous 

risqueriez d'aggraver votre ma! et. en tout 

cas. vous perdriez un temps piécieux 
N'hésitez donc pas à réclamer toujours 

l'Emulsion Scott véritable et sa marque-, le 

vieux pêcheur portant sur l'épaule une grosse 

morue. Echantillon franco, contre envol de 

o fr. 5o en timbres- pos'e adressés à \'Emul*iQn 
Scott (Delouche et C ic ), 356, rue Sainl-Honoré, 

Paris. 

Le gérant : A UR. TURIN 

SISTERON. — Imprimerie TURIÏS 

lia Vie Heine use 

L'art, les lettres, la vie des cours, les mira-

cles de la charité, les curiosités de la science, 

sont représentés avec la plus amusante variété 

dans le numéro de jauvierde la Vie Heureuse. 

C'estd'abor i une vivante élude de Frantz Jour 

dain consacrée à l'œuvre d'une grande artiste 

Mme Albert Besnard ; des notes sur la vie et 

la bienfaisance d'une des plus charmantes 

princesses d'Europe, bel le-lil te du roi de 

Suède ; le faste familial et somptueux à la fois 

du mariage de Mlle Simonne Legrand avec M. 

Georges Menier ; les merveilles de dévouement 

accomplies par les Petites Sœurs Blanches 

dont la comtesse de Lopinot s'est faite la pro-

tectrice ; l'existence, dans ses propriétés de 

Galicje, du plus parisien des auteurs : Marie-

Anne da Bovet, marquise de Bois-Hébert ; uie 

élude curieuse sur la façon dont Mlle Sorel, 

la nouvelle pensionnaire de la Comédie-

Française, compose ses rôles ; la grâce iir 

prévues, l'harmonie sculpturale que la musi-

que suggère à une femme en état d'hypnose; 

une série d'imagée humoristiques ; les amu-

santes ligur«sd'uno danse nouvelle «leKickapoo 

des Salons, » etc., etc. La Vie Heureuse est 

bien la plus variée, la plus artistque et la 

plus atlrayanle des Revues illustrées. — Le 

numéro, 50 centines. 

Abonnements. Un an, France : 7 fr. 

—Etranger : 9 fr. — Le N" 50 centimes. 

Le Sel 

Çé rébo$ 
est un aliment 

précieux 

pour le cerveau 

les nefrs 

et le sang 

Dépôt : Droguerie A. TURIN. 

S ; sleron 

A LOUER 
à Rente fixe avec caution 

les fermes du Grand Planet 

et des Casses, situées dans 

les communes de Sigoyer et 
1 hèze. S'adresser à l'Econome 
de l'hospice de Sisteron. 

DE GRÉ A GUE 

1er LOT — Une belle Propriété 
, ^sise au quartier de Malepougne, 

près île la Chapelle de Saint-

^ Domnin, svec bastidon à deux 

étages, un pigeonnier et un pré. 

2me LOT — Une jolie Campa-
gne avec ses dépendances, si-

tuée sur le territoire de la com-

mune de Bevons, ancienne tuile-

lei ie, entourée de mûriers, pou-

vant élevjr 2 onces de vers-à-soie 

environ, avec jardin et vigne, etc. 

3e LOT — Harnais complets et 

voiture anglaise en bon état. 

Pour renseignements s'adresser à 

MM. FIGU1EKE frères dits 

Chichière. 

ummffltë 
Véritable Teinture des Ménages I 

LA KABILINE 
| Pour rendre neufs ses Vêtements | 

LA KABILINE 
Adoptée par les Personnes économes 

LA KABILINE 
Vendue dans te monde entier 

ESSAYEZ-EN! 
Le Paquet: 40 Centimes 

65 ANNÉES DE SUCCÈS 

HORS CONCOURS 
| MEMBRE du JURY PARIS 1900 

Alcool ne Mentîie 

DE 
SEUL VÉRITABLE ALCOOL DE MENTHE 

Contre IesMAUXdeCŒUR,d*TÊTE.d ESTOMAC j 
et le. INDIGESTIONS 

SOUVERAIN contre la GRIPPE et les REFROIDISSEMENTS 
Se prend, à la dose de quelques gouttes, 

dans un verre d'eau sucrée très chaude, 
dans une tasse de tisane ou de lait chaud. 

EXCELLENT pour îe7l>ENTS et la TOILETTE I 
PRÉSERVATnTco^ | 

HEFUSER LES IMITATIONS 
Exicrar le nom de RTCQLfia 

S» ST\ (C"""W. CHATEUNEAUlWj i 
LV«ERSBOURE.C0U!6«E-»;'ïJ .l 

La grande Marque Française des Desserts Fini. 

BISCIIITS 
DIJON - PARIS 

LYON-MARSEILLE 
BORDEAUX -LILLE 
L'ISLE-f/.SORGUE 

GENÈVE 

PEREJOT 
(5 Usines)m 

GRANDS SUCCÈS. 
 a®e* 

Sttprcme^) ernot 

FLEUR DES IIEIGES 

ORBET 
SUGAR PERNOT 

le p*o%ï~pïoù 
{Çadjr /aipernot 

DU CHOIX D'UN JOURNAL FINANCIER 
Jamais lu Capitaliste et le Rentier n'ont eu plus 

besoin d'un organe financier et industriel impartial 
et parfaitement informé. 

Jamais le nombre des valeurs, anciennes et nou-
velles, placées dans le publicu'a été aussi considérable! 

Jamais il n'a été aussi difficile de bien placer son 
argent ; telle valeur, qu'on croit de tout repos, est mau-
vaise ; telle autre, délaissée, est avantageuse à acheter. 

Le choix d'un Journal financier est donc très 
important; de ce choix dépend la fortune ou 
la ruine ! 

Le Moniteur des Capitalistes et des 
Ren t iers se recommande spécialement par la sûreté 
de ses informations, par son indépendance absolue, et 
:iar les soins apportes a l'élude des valeurs et desaflaires. 

L.e Moniteur «les Capitalistes et «les 
Rentiers (24<= année) a des documents complet-
sur toutes les affaires créées depuis sa fondation 

valeurs; la cote complète officielle de toutes les valeurs ; 
tous les tirages ; des informations; des conseils de pla-
cements; il se charge de la surveillance des portefeuilles' 
et satisfait ainsi à toutes les exigences de ses Abonnes. 

L'abonnement est de cinq francs par an; mais, à 
titre «l'essai, et pour permettre à tout le 
mondede l ' apprécier, \d .Moniteur des Capl-j 
tallstes et des Rentier» sera envoyé, pen-
dant un an, moyennant un franc, à toute 
personne qui en fera la demande. 

Les Capitalistes et les Rentiers qui ne feraient pas 
le sacrifice de un franc pour recevoir chaque 
semaine, pendant toute une année, un journal 
aussi complet, aussi important, aussi bien informé, ne 
peuvent s'en prendre qu'à eux, si, par négligence ou 
par ignorance, ils arrivent à compromettre leur for-
tune souvent si péniblement acquise. 

On -.'abonne ao Moniteur «les Capitalistes 

Touslesdim anches, il donne une étude impartiale des ( et des Rentiers, sans frais, dans 
tous les Bureaux do poste, ou Boulevard Haussmann, n° 50, Paris (ix«). 

PAUVRETÉ ou SANG 
CHLOROSE - NEURASTHENIE 
CON VALESCENCE de tout» Maladie». 
GUINET, Il-.l . I» Siulnler, Parii il t— fl". 

Guerison radicale en JOUhS 
oarlÊLlXIRDES^INCEMTDEP^UL 

Ainit/'fneaantl chiz In SLJJJME d* la CHARITÉ, 105, Rue S-D&miuique, Farii, 

h 
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A la Belle Jardinière 
RUÉE DROITE -SISTEROE" 

Par suite *les agrandissements; de cette importante Mai?on de 

Confections, Lingerie, Bonneterie, Chemises, pour hommes, dames et 

enfants, la direction ne pouvait mieux faire, pour être agréable et aug-

menter sa nombreuse clientèle, que de faire de grands sacrifices sur les 

prix des Hautes Nouveautés de la saison. 

Aperçu de Quelques Prix 

JAQUETTES drap cuir, val. 12 sacrif. 9 

» » » 15 » 11 

» » extra » 20 » 15 

» » »™ » 24 » 1. 9 

PALETOTS hte[nté drap Doir, 20 sac. le 

» » » homesp. 21 » 1 S 

» • » » 2b » 1© 

» > » > :!o » 2.4 
» ftileux ou astrakan 39 >- 33 

D CAPES, drap cuir rioir, depuis 11 

» » forme étole 1© 

» » homespum © 

» » » forme étole 15 

PELISSES dames, flllet. molleton dep. 9 

» » »• croscow dep. 18 

» » » cheviot » 11 

VESTES et MANTEAUX depuis 5 

CHEMISES hommes fUDelle, dep. 8.50 

Peinture, Décoration, Vitrerie, Encadrements, 

Papiers peints, Dorure. 

SPÉCIALITÉ D'ENSEIGNES ET DEVANT UP^ES 

Fournitures pour Maçons — Couleurs préparées 

J PONS, PEINTRE EN VOITURES 

Successeur de HONNORAT Jeune 

22, Rue Droite — SISTERON 

Atelier Avenue de la Gare 

GILETS de Chasse, depuis 3. 50, TRICOTS et CALEÇONS cton 

toutes nuances, pour h mmes, depuis 1. 50', CHEMISES blanches 

repasses, depuis 2. 95, FOU 11RU RES, depuis 1 fr., TRICOTS, 

CACHE-CORSETS, BAS, CHAUSSETTES, CRA VATTES, FOU-

LARDS, MOUCHOIRS, etc., sont vendus à des prix défiait touie 

concurrence loyale. 

M fié! ëïEEEE &41EÇ)&W*ÏÈEE 

Rue Droite. — SISTERON 

I 

1 

LTIt.tY.llI, »OI€i*l<} - 1*KI.V excessivement KKIM7IT* 

MACHINES A COUDRE 

. « PFAFF 61 MERIDIONALE » 
On ne doit pas comparer les machines 

à coudre PFAFF et MERIDIONALE aux 
nombreuses machines de bas prix offertes 
par la concurrence. Tandis que celles-ci 
sont de qualité absolument inférieure, les 
machines Pfaff et Méridionale répondent 
au contraire aux plus grandes exigences 
par rapporta la durabililéetau bon travail 
en raison des matières excellentes avec 
lesquelles elles sont construites. 

Méfiez -vos:* des offres de lIAt.llINttS A BIS l»KIX ï 

MACHINES A COUDREsilSs EAMJU PERFECTION pour FAMILLES et ATELIERS 

C,l.l.fMre;i»Commaiij
aS
gOi ,R

l
iéOUIHCAMPOIX ,IOI,P*RI5J° ,'l .AWDRÉ8C,i' 

Pour tous renseignements, s'adresser 

MAISON CHAURAND, DIGNE (B.-AJ 
Envoi franco du Catalogue 

xxxxxxxxxxxxxxxxxx 

(Horlogerie - @ijouterie, 

- Orfèvrerie -

ÉDÛllARl) TL'ttKIES 
Fabricant , 

Ancipnne Mnison J. Reynier de Mont'aux 

66, RUE DROITE, AUX 4 COINS 
— SÎSXEROH — 

Assortiment complet de Bijoux 

pour mariage 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X Réparations garanties 

X 

xxxxxxxxxxxxxxxxxx 

L ARTde GAGNER», i ARGENT* k BOURSE 
£& Ana do Succès. Indlsponsiblo aux porgotmM qnl défirent ipêcultr. 
t valu » l'auteur les félicitations des financiers les pluB distingués. 
Envoi gravit: GAILLARD, 4, Rne da la Brans, 4, Pari» 

INNOVATIONS MU 

MODE NATIONALE 
ÊtttHU HttalquablB* GRATUITS! 

7oni Xit 

Bronzes d'Art et d'()bjets fantaisie 

pour Cadeaux 

(Impressions 
COMMERCIALES 

ET DE LUXE 

CIRCULAIRES 

Têtes de Lettres 

BKOCHUEKS 

Lêttres de Mariage 

DE NAISSANCE 

et de Décès 

PRIX-COURAKT 

ENVELOPPES 

.» 

IMPRIMERIE NOUVELLE 
SISTEROH (B. A.) 

AUG. TURIN 

IMPEIMBS POUR MAIRÏBS 

Affiches de toutes dimensions 

impressions 

COMM.'iRCIÀLES 

ET DE LUXE 

mum DE PI 
— QU PIINITO V£NSu — 

HONNORAT AÎNÉ, H. L 1TIL, Successeur 

65, Rue Droite, SISTERON (B .-A.) 

La Maison se charge de faire exécuter toutes les 

Impressions Lithographiques 

LIVRAISONS RAPIDES — PRIX MODÉRÉS 

FACTURES • M -. LATIL, a l'honneur d'informer le public qu'il a 
acquis le fonos de peinture de M. Honnorat ainé et qu'il 

Livras a Souche fera son possible pour contenter sa nombreuse clientèle. 

Labeurs 

PROSPECTUS 

MANDATS 

Etiquettes en Couleurs 
VARIÉES 

-SS> „ . *~ 

On trouvera chez lui tous les articles de peinture, tels 

que : Laktinis,Ripolin, Vernis, Pinceaux, Colles ut tous 

les articles pour maçon, etc., etc. 

— Le tout à des prix modérés — 

VITRES - GLACES - P ASSE-P ARTOUT 

ENCADREMENTS EN TOUS GENRES 

ENSEIGNES - PAPIERS PEINTS - DORURE 

Le Gérant Vu pour la légalisation de la signature ci-contre Le Maire, 

© VILLE DE SISTERON


